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Kwe kakina!

Je suis particulièrement heureux, nogom, de vous faire connaître quelques informations
importantes au sujet du secteur de l’Éducation de Kitcisakik! Au moins une fois par mois, peut-être
plus souvent si nous y arrivons, nous allons venir vous rencontrer à l’aide de ce tout nouveau
journal, le « Kikinomagewin Express »! 
 
Avec le printemps qui tarde à s’installer pour de bon, même nika doit être complètement
déboussolée… Heureusement, en éducation, nous avons des tas de bonnes nouvelles pour nous
réchauffer le cœur! Je vous invite également à aller visiter notre nouveau site Internet du secteur
de l’Éducation : vous trouverez une tonne d’informations exceptionnelles qui vous rendront fiers
de confier l’avenir de vos enfants et de votre communauté à une équipe de passionnés de
l’éducation comme celle qui est ici, à Kitcisakik!

Nouveau site : kikinomagewin.ca 
 
Bonne lecture! Kitci migwetc! 
Agwa mi ni dezik!



MIDJIM ODABAN : UN PROJET RÊVÉ POUR LES JEUNES

Le 7 mars dernier était inauguré avec
beaucoup de fierté le Midjim Odaban
(Foodtruck), un projet innovant pour les
jeunes de 11 à 17 ans, entièrement financé
par le Principe de Jordan et approuvé par le
Conseil de la communauté. Kitcisakik
devient ainsi la première communauté
autochtone au Canada à mettre sur pied ce
type de projet pour ses jeunes! Un véritable
rêve qui devient réalité et qui outillera les
jeunes pour leur vie, un repas à la fois!

« On veut prendre un ou deux jeunes à la
fois, puis lui donner confiance en lui, en lui
donnant des techniques de base au niveau
de la salubrité alimentaire, au niveau des
choix alimentaires plus santé », mentionne
Luc Létourneau, directeur du secteur de
l’éducation de Kitcisakik.

Un volet « fin de semaine » qui sert à :
permettre aux jeunes de prendre la
route avec le Midjim Odaban pour offrir
un service alimentaire dans les tournois,
les pow wow et autres événements;
développer leurs compétences entrepre-
neuriales et leur offrir un travail;
financer des projets jeunesse de la
communauté avec les sous recueillis.

Pour s’inscrire ou avoir davantage
d’informations, viens faire ton tour au
Midjim Odaban!

Voici le lien pour aller voir le reportage de
TVA sur le Midgim Odaban :
https://www.youtube.com/watch?
v=hbWadz2kMkI&t=8s (ou tapez simplement
« Kitcisakik TVA » dans Youtube et cherchez
le reportage sur le Foodtruck!)

Le midjim odaban, un lieu
d’intervention, de formation et de

valorisation des capacités des jeunes.

Le projet Midjim Odaban, c’est : 

Un volet « en semaine » qui vise à :
mobiliser les jeunes de la communauté
pour apprendre à cuisiner, pour faire des
choix de saines habitudes de vie et pour
planifier son épicerie et son budget; 
développer chez les jeunes une fierté
dans leurs capacités et une estime d’eux-
mêmes;
soutenir les jeunes dans leur parcours
scolaire ou les aider à intégrer le marché
du travail.

https://www.youtube.com/watch?v=hbWadz2kMkI&t=8s
https://www.youtube.com/watch?v=hbWadz2kMkI&t=8s




LE FINANCEMENT EN
ÉDUCATION: UN DÉFI
CONSTANT
On le dit souvent : l’argent est le nerf de la
guerre! Avec conia, on peut accomplir de
beaux projets, engager du personnel qualifié
et en définitive, offrir les meilleurs services
qui soient pour prendre soin des enfants et
des adolescents qui nous sont confiés. Mais
d’où vient le financement en éducation?

Le financement provient principalement de
deux endroits : de l’entente entre le CEPN et
le gouvernement fédéral, appelée ERÉ
(Entente régionale en Éducation) et de
subventions provenant de différentes
sources comme le Principe de Jordan, qui est
une ordonnance de la cour fédérale pour
aider  les  jeunes  autochtones  de  moins de 
18 ans au niveau de la santé globale.
Patrimoine canadien, volet langues
autochtones contribue aussi pour le projet
Anicinapemodan.

Subventions
50%

Entente (ERÉ)
50%

assure le financement équitable de
l'administration de l'éducation et aide les
communautés à mettre en place des
stratégies qui feront augmenter la réussite
scolaire des élèves.

Avec cette entente, 22 communautés, dont
Kitcisakik, reçoivent un financement bonifié.
Cet argent permet d’engager des
enseignants et des professionnels qualifiés,
d’offrir des cours d’anicinapemowin et des
activités culturelles pour nos jeunes et
d’offrir des services de qualité aux enfants
et aux adolescents. Point très important :
Kitcisakik est la PREMIÈRE COMMUNAUTÉ à
avoir utilisé tout le financement comme
prévu  dans  l’entente.   Kitcisakik  est  même 

Une première partie du financement
provient de l’entente historique conclue
entre le gouvernement fédéral et le CEPN
qui regroupe 22 communautés autochtones
au Québec. Entrée en vigueur le 1er avril
2022,  cette  entente  d’une  durée  de  5  ans



citée en exemple régulièrement pour son
excellente gestion du dossier de l’Éducation
devant les représentants des 21 autres
communautés membres du CEPN. Autre
point très important : le gouvernement
fédéral a été très clair : au renouvellement
de l’entente, en 2027, si les communautés
n’ont pas utilisé pendant 5 ans le
financement en éducation pour améliorer
leur secteur de l’Éducation, le financement
sera coupé. Déjà, dans les dernières
semaines, toutes les communautés qui n’ont
pas encore investi tous les fonds de
l’entente directement en éducation ont reçu
une lettre du ministère leur disant qu’ils
devront retourner l’argent au
gouvernement. HEUREUSEMENT, Kitcisakik a
bien géré l’argent de l’éducation et n’est pas
touchée par cette mesure!

Une autre part du financement est obtenue
par des subventions afin de soutenir divers
projets pour les jeunes comme le Centre de
soutien bienveillant Odibi, le Centre de
persévérance scolaire, le Foodtruck, les
éducatrices au secondaire, le camp de jour,
l’orthopédagogue, Anicinapemodan, etc.
Toutes les subventions doivent être
demandées par des formulaires souvent
très longs, qui demandent beaucoup de
suivis avec le gouvernement, une reddition
de compte constante. On ne peut pas faire
ce qu’on veut avec cet argent! Il faut
toujours prouver aux fonctionnaires que
c’est bien utilisé!

L’argent reçu est entièrement utilisé pour
une éducation de qualité offerte aux enfants
et aux adolescents de la communauté.
N’oubliez pas que pour chaque dollar reçu
et dépensé, des comptes doivent être
rendus. L’équipe de direction du secteur de
l’Éducation est très fière de son bilan
financier, qui permet chaque jour à un
nombre croissant d’enfants et d’adolescents
de s’épanouir et de rêver à un futur
meilleur! 

Kitcisakik est la
PREMIÈRE COMMUNAUTÉ

à avoir utilisé tout le
financement comme
prévu dans l’entente.



CAMPUS DE L’ÉDUCATION

Qu’est-ce que c’est, un « campus de
l’éducation »??? C’est comme un petit village,
mais au lieu que ce soient des maisons, ce
sont des bâtiments qui servent à
l’éducation. Dans ce petit « village éducatif »,
il y aura un nouveau CPE, une nouvelle école
primaire, une école secondaire (enfin!!!), un
centre d’éducation des adultes (enfin!!!), des
ressources alternatives et un centre culturel
pour l’apprentissage de la langue, de la
culture, de l’artisanat, etc. (enfin!!!).

Lors de l’assemblée générale annuelle des
17, 18 et 19 octobre 2023, le projet de
Campus de l’Éducation était présenté à
l’ensemble de la population et les personnes
présentes ont été consultées sur le projet.
Lors de cette assemblée générale annuelle,
les membres de la communauté se sont
prononcés très en faveur de ce projet et ont
clairement demandé au Conseil de signer la
résolution autorisant la mise en chantier de
ce campus.

À la suite de l’AGA, et à la demande de la
population, le 6 novembre 2023, le Conseil
des Anicinapek de Kitcisakik adoptait à
l’unanimité une résolution en lien avec le
Campus de l’éducation, un projet pour
l’avenir de nos enfants et de nos
adolescents, qui établissait Augustin
Pénosway, directeur des travaux publics,
James Papatie, directeur des ressources
naturelles, et Luc Létourneau, directeur de
l’éducation, comme les trois responsables
de ce projet emballant et porteur d’espoir.

Le projet en est à ses débuts. Des
négociations avec les autorités
gouvernementales  sont  nécessaires afin de 
 

désigner un territoire pour la construction
du Campus de l’éducation. 

Les négociations ont été entamées, mais
malheureusement, dans ce dossier, il y a
deux conditions majeures exigées par le
gouvernement qui n’ont pas été remplies à
ce jour :

Le gouvernement demande que les 5 signa-
tures  soient  apposées  sur la résolution du
6 novembre 2023. Même s’il y a déjà quorum
et que le chef lui-même a signé, le
gouvernement  veut  quand même avoir les
5 signatures des membres du Conseil;

1.

Le gouvernement demande que la
conseillère aux projets spéciaux écrive une
lettre conjointe avec le secteur de l’éducation
au ministère pour confirmer que la
communauté veut réellement de ce campus.
L’Éducation est prête, mais n’a pas eu de
retour de la conseillère aux projets spéciaux,  
malgré   un  courriel  datant  du  26 janvier
dernier et  un  rappel  verbal  le  21 février.

2.

 
Pour l’avenir des enfants, des adolescents et
des jeunes adultes de la communauté, le
projet de campus de l’éducation doit être
dépolitisé. Il faut que toutes et tous
travaillent ensemble et en harmonie pour le
futur de la communauté, sans partisanerie.
Le secteur de l’Éducation répond « présent »
à cet appel lancé du fond du cœur des
générations montantes!





ANICINAPEMODAN

Dans le cadre du projet Anicinapemodan (parlons anicinapemowin!), un groupe Facebook a été
créé pour faire connaître à toute la communauté ce que les enfants apprennent à l’école dans
leurs cours de langue. 

Si vous n’êtes pas encore membre du groupe Facebook, vous êtes invités à vous joindre à nous :
https://www.facebook.com/groups/anicinapemodan 

Dans le cadre de notre politique de revalorisation et de revitalisation de la langue
anicinapemowin, le personnel du secteur de l’éducation de Kitcisakik a repris les cours
d’anicinapemowin avec Akines Papatie et Laurie Poulin depuis le 15 mars dernier. Avec ces
cours, le personnel pourra réinvestir leurs apprentissages dans les classes avec les élèves. Plus
les jeunes entendront des adultes valoriser la langue, plus ils seront portés à vouloir
l’apprendre eux-mêmes!  

VISION DU SECTEUR DE L’ÉDUCATION

Que le secteur de l’Éducation soit le moteur de la réussite éducative, de la
transmission culturelle et de la revitalisation de la langue anicinape afin que nos
jeunes développent une fierté identitaire et un sens à leur vie menant à la
guérison personnelle et communautaire et à des perspectives d’avenir positives.


